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Historique
Le textile est l´activité majeure de Saint-Quentin depuis le Moyen-Âge, avec en premier lieu la laine. Apparaît ensuite le
lin à la fin du Moyen-Âge, qui connaît un véritable essor au cours du dernier tiers du 16e siècle et qui va faire peu à peu la
renommée de la ville, par sa production de batistes et linons. L´année 1784 est souvent considérée comme l´année phare
de l´activité linière à Saint-Quentin, avant de s´effondrer irrémédiablement pendant la période révolutionnaire. Le coton,
apparu timidement à Saint-Quentin au début de la seconde moitié du 18e siècle, se substitue au lin. A la première filature
de la ville fondée en 1804, au pied de la basilique, s´ajoutent rapidement de nombreux autres établissements du même
type au cours des années suivantes, tandis que François Richard, mieux connu sous le nom de Richard-Lenoir, installe
une succursale commerciale dans la ville. Le non moins célèbre Oberkampf commerce et s´allie alors aux fondateurs de
cette première filature, les Joly de Bammeville... Les filatures, seconds ateliers concentrés apparus dans la ville, après
les grands ateliers de blanchiment de lin des 17e et 18e siècles, sont au nombre de 7 en 1810, une trentaine vingt ans
plus tard. A ses premières filatures s´ajoutent dans les années 1820 des ateliers de tulle mécanique (auquel s´ajoute la
dentelle mécanique dans les années 1840) introduits par des anglais tels que John Heathcoat et William Cliff, tandis
qu´une industrie métallurgique se développe, ateliers d´où sortent la première machine à vapeur saint-quentinoise en
1819 (Casalis et Cordier), divers équipements pour les filatures, mais aussi les premières machines de l´industrie sucrière
alors naissante. Malgré des premières tentatives de tissage mécanique au milieu des années 1830, il faut attendre les
années 1860 pour voir les premiers grands tissages s´installer non plus intra-muros mais dans les faubourgs, non plus
sous la forme de ces immeubles à étages directement inspirés des spinning-mills anglais, mais sous celle de vastes nappes
d´ateliers en rez-de-chaussée couverts de sheds. Ce développement du tissage s´accentue tout naturellement après la
perte de l´Alsace-Lorraine, tandis que depuis quelques années s´affirme une nouvelle industrie, la broderie mécanique.
Elle est introduite dans la ville en 1869 par Hector Basquin, pour lutter contre la terrible concurrence de la broderie
mécanique suisse à l´égard de la traditionnelle broderie blanche réalisée à l´aiguille. Enfin au cours des années 1880, une
nouvelle production vient compléter le tableau de l´activité textile saint-quentinoise, la fabrication de guipure, avec la
création de cinq grosses unités de production entre 1881 et 1898. Cet essor industriel de la ville au cours du 19e siècle
s´accompagne tout naturellement d´un développement de divers autres secteurs industriels, tel que l´agro-alimentaire.
La brasserie, par exemple, quitte peu à peu l´état d´artisanat pour s´équiper de machines industrielles. Plus encore est
remarquable l´évolution de la meunerie, puisqu´aux traditionnels moulins hydrauliques et à vent s´ajoute dès 1817-1818
la première minoterie à vapeur montée à l´anglaise, sans doute l´un des exemples les plus précoces du territoire national.
Après la Première Guerre mondiale, l´industrie saint-quentinoise est anéantie. Une partie des usines ont véritablement été
arasées par l´occupant allemand (28 août 1914 - 1er octobre 1918) et les bombardements alliés, tandis que les ateliers
survivants ont perdu tous leurs équipements, archives, plans, etc. L´industrie saint-quentinoise se reconstruit sur ses bases
anciennes. Hormis quelques regroupements d´entreprises, lors de la création de La Cotonnière de Saint-Quentin en 1919
(regroupement de sept sociétés de la ville) par exemple, le paysage industriel de la ville ne change guère. Les usines
se reconstruisent sur leurs sites initiaux, suivant des formes souvent très proches, sinon à l´identique. Le textile renaît,
rencontrant néanmoins des difficultés face à une nouvelle concurrence née pendant les quatre années de guerre, difficultés
peut-être dues aussi à l´inertie de sociétés familiales cherchant à retrouver la prospérité d´avant guerre, sans remise en
cause de leurs structures industrielles. Alors que dans les années 1930 de grandes usines textiles traditionnelles ferment,
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de nouvelles apparaissent, dans les domaines de la construction mécanique et électrique par exemple. Après la Seconde
Guerre mondiale, l´industrie textile continue de décroître. De grands tissages ferment. Le symbole du secteur textile de
la ville, la Cotonnière de Saint-Quentin, ferme en 1962, et ses ateliers sont reconvertis pour un temps dans le domaine
de la confection. De nouvelles activités apparaissent, en partie grâce à la décentralisation de l´industrie parisienne. Le
plus remarquable exemple est sans conteste celui de Motobécane, qui s´installe dans d´anciens tissages à partir de 1954,
avant de devenir le principal employeur de la ville, avec plus de 4000 salariés au milieu des années 1970. Saint-Quentin
n´échappera pas à la désindustrialisation, et à la délocalisation de ses derniers ateliers textiles. La ville connaît depuis
quelques années une nouvelle dynamique industrielle par la création de nouvelles zones d´activité au nord-ouest de la
ville, en lien avec le réseau autoroutier qui dessert la cité. Les dernières usines intra-muros quittent peu à peu leurs sites
originels, pour se regrouper à la périphérie. Elles laissent derrière elles des friches industrielles qui sont progressivement
réappropriées par des programmes de logements urbains. Les vestiges architecturaux de ce passé industriel, remontant
pour partie à la seconde moitié du 19e siècle (malgré les destructions de 1914-1918), disparaissent progressivement, en
l´absence de projet de réhabilitation ou de reconversion. Des sites industriels, parmi les plus importants historiquement
et architecturalement parlant, étudiés au cours des trois années d´inventaire, ont été détruits peu après l´achèvement de
l´étude, ou sont en passe de l´être.

Présentation
L´inventaire du patrimoine industriel et commercial de l´agglomération de Saint-Quentin a débuté en janvier 2004, après
la signature d´une convention tripartite entre la Direction régionale des Affaires culturelles de Picardie, la Communauté
d´Agglomération et la Ville de Saint-Quentin. La rédaction des dernières notices s´est achevée au début de l´année
2007. Ce recensement porte sur les usines et équipements sociaux, mais aussi sur le patrimoine commercial en lien
direct avec l´histoire industrielle, principalement les maisons de négoce du textile du 19e siècle et du début du siècle
suivant. La Communauté d´Agglomération se compose de vingt communes, mais le patrimoine industriel et commercial
se concentre sur celles de Saint-Quentin, Gauchy, et plus modestement sur celles de Neuville-Saint-Amand et Harly. Les
autres composantes de l´agglomération sont pratiquement dépourvues de ce type de patrimoine, non qu´il n´y ait jamais eu
d´activités industrielles sur leur territoire mais parce que, pour la plupart, elles ne furent pas reconstituées après le désastre
de la Première Guerre mondiale. La stratégie militaire transforma la ville de Saint-Quentin en bastion retranché et arasa
les villages environnants pour la constitution d´un véritable glacis militaire. Quant aux rares activités industrielles de l
´après guerre, essentiellement la sucrerie, elles ont disparu au cours du siècle dernier.
Les recherches documentaires menées ont été multiples et diversifiées : dépouillements de matrices cadastrales, de
registres des patentes, d´actes des tribunaux de paix et de commerce, d´annuaires et d´almanachs de la ville, de dossiers
de constitution de dommages de guerre, de fonds bibliographiques anciens, etc. La masse documentaire disponible est
considérable, bien que les deux conflits mondiaux et quelques malencontreux tris effectués dans les années 1960-1970
nous aient définitivement privés de toute une partie des fonds d´archives habituellement exploités dans le cadre des études
sur le patrimoine industriel. Les archives d´entreprises qui auraient pu aider à l´opération d´inventaire sont pratiquement
inexistantes, de part la fermeture ancienne de la plupart des usines étudiées, et la non conservation de leurs archives.
Si l´inventaire du patrimoine industriel et commercial s´attache essentiellement aux éléments subsistants de celui-ci, qu
´ils soient encore en activité, reconvertis, à l´état de friche industrielle ou de vestiges archéologiques, quelques sites
détruits suffisamment documentés ont été étudiés, bien que certains aient disparu depuis plus de 150 ans (comme la
Filature Blanche, édifice emblématique de l´industrie cotonnière saint-quentinoise). Mais ces cas sont une minorité,
au regard des quelques 1200 sites industriels, artisanaux et commerciaux répertoriés au cours des mois de recherches
et de dépouillements dans les fonds d´archives, essentiellement municipales et départementales. Le choix a donc été
fait de reporter la masse d´informations les concernant (activités, raisons sociales, dates de début et fin d´activité,
nombres d´ouvriers, équipements principaux, etc.) dans une base documentaire réalisée grâce à un SIG ou Système
d´Information Géographique, information qui n´est par conséquent pas disponible sur la base Mérimée, mais auprès
du Service Architecture et Patrimoine de la ville de Saint-Quentin. Ce type d´outil est apparu indispensable pour la
compréhension et l´analyse de l´histoire industrielle de ce territoire. L´exemple de l´étude des filatures de Saint-Quentin
est explicite : entre 1804, date d´implantation de la première filature de coton dans la ville, et les années 1990, période
de fermeture des derniers établissements de ce genre, cinquante-trois ateliers de filature ont été identifiés et ont pu
être localisés géographiquement. Or seulement quatorze d´entre eux ont fait l´objet d´un dossier d´inventaire, soit en
raison de la présence de vestiges architecturaux, soit, dans deux cas particuliers, pour leur importance dans l´histoire du
développement de cette activité industrielle et malgré l´absence de vestiges bâtis.

Références documentaires

Documents d'archive

• AC Saint-Quentin. Série G ; 1 G 62. Déclarations des constructions nouvelles, reconstructions, etc -
[1891-1898].
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Annexe 1

Répartition des dossiers d'inventaire réalisés

A l´issue de cette enquête qui s´est achevée au début de l´année 2007, 165 dossiers d´architecture, et 4 dossiers d'objets
ont été constitués. En ne tenant compte que de la première activité connue, et non des reconversions successives, voici
la répartition des dossiers d´inventaire réalisés, en nombre et pourcentage par rapport à l´ensemble des 165 dossiers
architecture :
- 69 dossiers pour l´industrie textile (41,8 %) dont 12 filatures (7,2%), 2 usines de filature et tissage associés (1,2 %),
18 tissages de coton, de laine, de guipure, de tulle et dentelle mécaniques, etc. (10,9%), une usine de passementerie et
une usine de ouate (0,6% chacune), 2 usines de bonneterie (1,2%), 19 usines de broderie mécanique (11,5%), 2 usines
de confection (1,2%), 2 usines d´apprêt (1,2%), 5 usines de blanchiment (3%) et enfin 5 maisons de négoce (3%).
- 28 dossiers pour l´industrie de la construction mécanique et électrique (17%) dont 8 fonderies (4,8%), 14 usines de
construction mécanique (8,5%), une usine de construction de matériel agricole, une usine de chaudronnerie et une usine
de construction métallique (0,6 % chacune), 3 usines de construction électrique (1,8 %).
- 19 dossiers pour l´industrie agro-alimentaire ou activités associées (11,5%) dont 8 brasseries (4,8 %), 3 minoteries
(1,8%), 2 distilleries (1,2%), et une usine de confiserie, une usine de pâtes alimentaires, une usine de boulangerie, une
huilerie, un abattoir et une usine de mise en bouteilles d´eau minérale (soit 0,6% pour chaque dossier).
- 13 dossiers de divers secteurs (7,9%) dont une usine élévatrice des eaux, une usine à gaz, une briqueterie, une usine
d´emballage et de conditionnement, une tannerie, une imprimerie, une usine de meubles, une tonnellerie, une usine de
caoutchouc, une usine de produits chimiques, une usine de traitement des corps gras (0,6 % pour chaque dossier), et
deux scieries (1,2%).
- 36 dossiers de cités ouvrières et équipements sociaux (21,8%).

Annexe 2

Sites industriels complémentaires

Sites industriels complémentaires identifiés lors du recensement de 1986 :
MESNIL-SAINT-LAURENT
Tuileries
-ancienne tuilerie avec cheminée (n°516)
Square de la Tuilerie (au nord du village, le long de la route d´Homblières)
(fig. 3 et 4)
SAINT-QUENTIN
Imprimeries
-imprimerie CHAVANNE ET CIE
55, Boulevard Richelieu
1962 (INSEE) : 20 à 49 salariés
-imprimerie HOURDEQUIN (n°615)
Rue Victor-Bosch
L'usine compte 36 ouvriers, dont 8 de 12 à 16 ans, et une machine à vapeur (3 CV), en 1869.
AN. Série F ; F12 4725/29.
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-L´AISNE NOUVELLE (Journal)
33, Rue Raspail
1962 (INSEE) : 50 à 99 salariés
-imprimerie L´AISNE NOUVELLE (Journal)
Edition d´un tri-hebdomadaire
10, boulevard Henri-Martin
115 salariés
Panorama des Industries, 1983, p. 145
-imprimerie LEON MAGNIER FILS (n°617)
L'usine compte 17 ouvriers, dont 1 de moins de 12 ans et 14 de 12 à 16 ans, et une machine à vapeur 2 CV), en 1869.
AN. Série F ; F12 4725.
-imprimerie MOUREAU (n°616)
Place de l´Hôtel de Ville
L'usine compte 79 ouvriers, dont 14 de 12 à 16 ans, et une machine à vapeur 6 CV), en 1869.
AN. Série F ; F12 4725/30.
scieries et usines de meubles
-fabrique industrielle de meubles massifs ATELIERS D´ART MEUBLES, BURWOOD. Mobilier de bureau en bois
91, rue Jules-César à St Quentin
1962 (INSEE) : 55 salariés
Panorama des Industries, 1983, p. 137 (4906).
-LES ATELIERS RUSTIQUES (Van Corselis et Bernard)
30 rue des Glacis, Saint-Quentin
Panorama des Industries, 1983, p. 133 (4807)
-fabrique industrielle de meubles massifs LEDRU LUCIEN MEUBLES
19, Chemin d´Harly
1962 (INSEE) : 50 à 99 salariés
-fabrique industrielle de meubles massifs CROQUET GEORGES MEUBLES
91, Boulevard Cordier
1962 (INSEE) : 20 à 49 salariés
-scierie LEMBACH L et CIE. Scierie (mobiles)
9, rue de Vicq
1962 (INSEE) : 20 à 49 salariés
-fabrique industrielle de meubles massifs LESNE ET CIE MEUBLES, meubles de style en merisier (n°652 ?)
40, route de Dallon - Oëstres
1962 (INSEE) : 20 à 49 salariés
Panorama des Industries, 1983, p. 133
-fabrique industrielle de meubles massifs LESNE JEAN MEUBLES. Chambres à coucher, salles à manger
72, Chemin d´Harly
1962 (INSEE) : 40 salariés
Panorama des Industries, 1983, p. 133
-ébénisterie PHOYU
32, rue d´Aboukir
Panorama des Industries, 1983, p. 135
-menuiserie saint-quentinoise RICHET ET CIE. Fabrique de cercueils
68, rue de Guise à St Quentin
25 salariés
Panorama des Industries, 1983, p. 137
-usine de meubles SERET FRERES
8 rue de la Sous-préfecture
1962 (INSEE) : 20 à 49 salariés
-fabrique industrielle de meubles massifs VAN CORSELIS ET BERNARD MEUBLE
28 rue Colonel-Fabien à St Quentin
1962 (INSEE) : 20 à 49 salariés.
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Illustrations

Les communes de l'aire d'étude.
Dess. Isabelle Barbedor

IVR22_20090210001NUDA

Les communes étudiées.
Dess. Isabelle Barbedor

IVR22_20090210002NUDA

Mesnil-Saint-Laurent : vue
aérienne de l'ancienne tuilerie

(square de la Tuilerie).
Phot. Phot'R

IVR22_19890201277P

Mesnil-Saint-Laurent : vue
aérienne de l'ancienne tuilerie

(square de la Tuilerie).
Phot. Phot'R

IVR22_19890201278P

Machine à tisser à lances et ratière.
Phot. Frédéric Pillet

IVR22_20040201093NUCA

Dossiers liés
Dossier(s) de synthèse :
Le logement ouvrier à Saint-Quentin (IA02002970)
Les fonderies et les usines de construction mécanique et électrique de Saint-Quentin (IA02002969)
Les usines de produits agro-alimentaires de Saint-Quentin (IA02002967)
Les usines textiles de Saint-Quentin (IA02002973)
Les machines et les équipements industriels de Saint-Quentin (IM02000496) Picardie, Aisne, Saint-Quentin
Oeuvres en rapport :
Ancien abattoir municipal de Saint-Quentin, actuellement établissements Bernier-Dupas (IA02002886) Hauts-de-
France, Aisne, Saint-Quentin, le Champ-Bazeron, 101 boulevard du Docteur Camille-Guérin
Ancienne broderie mécanique Daltroff, usine de la Société Industrielle et Technique pour l'Electricité, Ateliers de
Constructions Electriques de Delle, puis de la Sté UNELEC, puis Laboratoire GE-Power Controls et ateliers MECA-
ELEC (IA02002910) Picardie, Aisne, Harly, 1572 rue de Guise
Ancienne broderie mécanique Lefèvre, broderie et dentelle mécaniques Jacquemart, actuellement usine de matériel
électrique industriel SEIBO (IA02002963) Picardie, Aisne, Saint-Quentin, 111 à 111 bis rue du Georges-Pompidou
Ancienne filature de coton Georges Morel et Cie, Filature et Tissage de Gauchy, filature de la Cotonnière de Moislains,
usine de produit textile non tissé SODIMATEX (IA02002906) Picardie, Aisne, Gauchy, 104 rue Pierre-Sémard
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Ancien tissage de coton et de laine Basquin, puis Vincent, usine de cycles Motobécane, bonneterie Le Textile Delcer
(IA02002890) Hauts-de-France, Aisne, Saint-Quentin, 5 rue de La Fère, 10 chemin de Neuville, 1 à 15 rue Ribaudois
Ancien tissage de laine Testart Frères, puis Taine, Guillot et Cie, usine de cycles Motobécane, usine de la Société
Européenne d'Ourdinage Textile (SEOT), puis de la Lainière de Picardie (IA02002889) Picardie, Aisne, Saint-Quentin,
10 boulevard Maréchal-Juin, ancienne rue Croix-Saint-Claude
Les établissements industriels d'Oëstres (IA02002981) Hauts-de-France, Aisne, Saint-Quentin
Les établissements industriels de Remicourt (IA02002978) Picardie, Aisne, Saint-Quentin
Les établissements industriels de Rocourt (IA02002979) Picardie, Aisne, Saint-Quentin
Les établissements industriels du faubourg d'Isle (IA02002975) Hauts-de-France, Aisne, Saint-Quentin
Les établissements industriels du faubourg Saint-Jean (IA02002977) Hauts-de-France, Aisne, Saint-Quentin
Les établissements industriels du faubourg Saint-Martin (IA02002976) Picardie, Aisne, Saint-Quentin
Les établissements industriels du port Gayant (IA02002980) Picardie, Aisne, Saint-Quentin, , Quartier de Port Gayant
Les établissements industriels et commerciaux de la ville close et des boulevards (IA02002971) Picardie, Aisne, Saint-
Quentin
Usine de construction mécanique des Ateliers de Constructions de Machines Agricoles Lefèvre, Leroy et Cie
(IA02002915) Picardie, Aisne, Gauchy, faubourg d' Isle, 2 à 6 route de Gauchy, chemin Clastrois
Usine de fibres artificielles de la Cie Nouvelle des Applications de la Cellulose, Comptoir des Textiles Artificiels,
Soie Artificielle de Gauchy, Rhône Poulenc Textiles, puis Tergal Fibres et parfumerie (IA02002907) Picardie, Aisne,
Gauchy, rue Jules-Vercruysse
Usine de mécanique de précision MOPCO, puis Bull, puis usine de cosmétiques Soprocos (IA02002905) Picardie,
Aisne, Gauchy, 42 route de Chauny
 
Auteur(s) du dossier : Frédéric Pillet
Copyright(s) : (c) Région Hauts-de-France - Inventaire général ; (c) Communauté d'agglomération et ville de Saint-
Quentin
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Les communes de l'aire d'étude.
 
 
IVR22_20090210001NUDA
Auteur de l'illustration : Isabelle Barbedor
Technique de relevé : relevé manuel ;
(c) Région Hauts-de-France - Inventaire général
reproduction soumise à autorisation du titulaire des droits d'exploitation
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Les communes étudiées.
 
 
IVR22_20090210002NUDA
Auteur de l'illustration : Isabelle Barbedor
Technique de relevé : relevé manuel ;
(c) Région Hauts-de-France - Inventaire général
reproduction soumise à autorisation du titulaire des droits d'exploitation
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Mesnil-Saint-Laurent : vue aérienne de l'ancienne tuilerie (square de la Tuilerie).
 
 
IVR22_19890201277P
Auteur de l'illustration : Phot'R
(c) Ministère de la culture - Inventaire général ; (c) AGIR-Pic
reproduction soumise à autorisation du titulaire des droits d'exploitation
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Machine à tisser à lances et ratière.
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Auteur de l'illustration : Frédéric Pillet
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